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Inter Invest continue de 
ɀɖȸǔƺȸ�ɀɖȸ�ǼƏ�ƳƻˡɀƬƏǼǣɀƏɎǣȒȇ
 ƺȇȒǧɎ�¨ƺɎǣɎً�ƳǣȸƺƬɎƺɖȸ�ǕƻȇƻȸƏǼ�ƳƻǼƻǕɖƻ�Ƴɖ�ǕȸȒɖȵƺ�XȇɎƺȸ�XȇɮƺɀɎً�ƺɀɎ�ɮƺȇɖ�ơ�nƏ�«ƻɖȇǣȒȇ�ȸƺȇƬȒȇɎȸƺȸ�
Ǽټƻȷɖǣȵƺ�ǼȒƬƏǼƺً�ƳǣȸǣǕƻƺ�ȵƏȸ�³ɎƻȵǝƏȇƺ�³ƬǝǼȜǕƺǼً�ɮǣɀǣɎƺȸ�Ƴƺɀ�ȵȸȒǴƺɎɀ�l ȇƏȇƬƻɀ�ƺɎ�ȷɖƺǼȷɖƺɀ�ƬǼǣƺȇɎɀِ�̈ Ȓɖȸ�Ǽɖǣً�
ǼƏ�ƳƻˡɀƬƏǼǣɀƏɎǣȒȇ�ƺɀɎ�ɖȇ�ƫȒȇ�ȒɖɎǣǼ�Əɖ�ɀƺȸɮǣƬƺ�Ƴƺ�ǼټƻƬȒȇȒȅǣƺ�ƺɎ�Ə�ǼټƏɮƏȇɎƏǕƺ�ƳټƿɎȸƺ�ǕƏȸƏȇɎǣƺ�Ǵɖɀȷɖټƺȇِדאא�
Par Ignace de Witte 

Inter Invest est une entreprise 
familiale, dont les deux princi-
paux actionnaires sont Benoît 
Petit et son père Daniel. Par ail-
leurs, Inter Invest connaît bien La 
Réunion où elle intervient depuis 
1991 et dispose sur place d’une 
DJHQFH�¿[H�GHSXLV�������DYHF��� 
collaborateurs locaux dirigés par 
6WpSKDQH��6FKO|JHO�

Inter Invest s’est spécialisée 
GDQV�OD�©�Gp¿VF�ª�TXL�D�FRPPH�
énorme avantage d’être stable 
dans le temps, contrairement aux 
aides simplement inscrites dans la 
ORL�GH�¿QDQFH��TXL�pYROXHQW�G¶DQ-
QpH�HQ�DQQpH��/D�©�Gp¿VF�ª�DFWXHOOH�
est garantie jusqu’en 2025.

8Q� H[HPSOH� FKL̆Up� �� 0RQ-
sieur Payet a besoin d’un nou-
YHDX�WUDFWHXU��TXL�FR�WH��������
euros, alors qu’il ne dispose sur 
son compte que de 9 272 euros 
��������,O�YD�YRLU�,QWHU�,QYHVW��TXL�
va mettre en place  une société en 
QRP�FROOHFWLI��61&��SRXU�VHUYLU�
GH�YpKLFXOH�¿QDQFLHU��639��Spe-
cial Purpose Vehicle���&HWWH�61&�
va acheter le tracteur et le louer 
à Monsieur Payet, pendant cinq 
ans. Pourquoi des investisseurs 
seraient-ils intéressés pour pla-
cer leurs économies dans cette 
61&�"�3DUFH�TX¶HQ�PHWWDQW�������
euros, ils peuvent déduire de 
OHXUV�LPS{WV�������HXURV���������
soit grosso-modo 10 000 euros, 
étalés sur cinq ans. « &¶HVW�XQ�
taux de rentabilité très attrac-
tif », assure Benoît Petit.

(Q�IDLW��0RQVLHXU�3D\HW�H[LVWH�
vraiment, il habite Saint-Benoît et 
il a déjà fait appel à Inter Invest 
SRXU�¿QDQFHU��QRQ�SDV�XQ��PDLV�
WURLV�WUDFWHXUV�GH�GL̆pUHQWV�W\SHV�
SRXU�DFFRPSOLU�GHV�WkFKHV�GL̆p-
rentes. Monsieur Payet a égale-
ment pu compléter son revenu 

agricole par de l’agro-tourisme, 
en ouvrant un gîte rural-table 
G¶K{WH��HW�GLYHUVL¿HU�VRQ�H[SORL-
tation de canne à sucre avec une 
plantation de letchis, tout cela avec 
l’aide d’Inter Invest. Depuis 2012, 
0RQVLHXU�3D\HW�D�DLQVL�EpQp¿FLp�
de 180 000 euros d’aides (y com-
pris européennes), obtenues grâce 
à l’appui technique d’Inter Invest.

Il y a toujours une prise de 
risque quand on réalise un in-
vestissement, mais elle se révèle 
relativement faible. « Sur 48 100 
projets, on a moins de 5 % de 
GpIDLOODQFHV��(W�O¶DYDQWDJH�¿VFDO�
reste acquis (tant que le matériel 
est en exploitation - NDLR). » 

Un nouveau fonds 
d’investissement 
de proximité

&HV��������SURMHWV�DFFRPSD-
gnés représentent 2,8 milliards 
G¶HXURV� G¶DFWLIV� ¿QDQFpV� �GRQW�
13 000 projets à La Réunion pour 
600 millions d’actifs). Benoît 
Petit précise : « Nous avons plus 

de 35 % de parts de marché sur les 
opérations Girardin industrielle 
�DUWLFOH�����XQGHFLHV�%�GX�&*,��et 
sommes leader. »

$SUqV�OD�©�Gp¿VF�ª��O¶DXWUH�DFWLYL-
té d’Inter Invest, qui dispose pour 
cela d’un agrément de la Banque 
de France, est de convaincre des 
investisseurs de mettre de l’argent 
dans son Fonds d’investissement 
de proximité (FIP) Outre-mer 
SRXU� EpQp¿FLHU�� QRQ� VHXOHPHQW�
G¶XQ�DYDQWDJH�¿VFDO��PDLV�pJDOH-
ment de la rentabilité intrinsèque 
du projet. « Dans le cas du FIP, 
l’investisseur veut que cela per-
forme ! On sélectionne environ 
un projet sur 100 en Métropole, 
ici un peu plus car les projets sont 
de taille plus modeste. On est tou-
jours minoritaires dans le capital, 
mais on établit un pacte d’asso-
ciés pour disposer quand même 
d’un certain droit de regard sur 
le fonctionnement de l’entreprise. 
Par exemple, si le patron décide 
tout à coup de multiplier son sa-
laire par trois, on va immédiate-
ment réagir ! »

Benoît Petit
Benoît Petit a fait ses études à l’Institut catholique des 
Chartreux (Lyon), il est aussi titulaire d’un diplôme d’in-
génieur de Supaéro (Toulouse). Il a travaillé chez L’Oréal 
(2001-2003) et a occupé plusieurs postes à la Société 
Générale (2003-2014). Il est directeur général délégué 
d’Inter Invest depuis 2015.

Benoît Petit, directeur 
général délégué du groupe 
Inter Invest qui est leader 
à La Réunion dans la 
ƳƻˡɀƬƏǼǣɀƏɎǣȒȇ�ƺȇ�JǣȸƏȸƳǣȇ�
industrielle. 

Stéphane Schlögel, directeur régional d’Inter Invest qui, outre 
ǼƏ�ƳƻˡɀƬƏǼǣɀƏɎǣȒȇ�ƺȇ�JǣȸƏȸƳǣȇ�ǣȇƳɖɀɎȸǣƺǼǼƺً�ȵȸȒȵȒɀƺ�Ƴƺɀ�IȒȇƳɀ�
d’investissement de proximité (FIP) Outre-mer avec déjà 
3,4 millions d’euros d’actifs à La Réunion.
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